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• Esprit critique, liberté religieuse 
« Le droit musulman ancien est, en l’état, non réformable. Il faut lui substituer un droit qui soit 
totalement affranchi des us et des coutumes bédouines. La difficulté est réelle car l’islam est le produit 
d’une société féodale, celle du Hedjaz, qui a fourni le cadre d’ensemble du droit familial, avec ses rites et 
ses pratiques. » [L’islam expliqué par] 
« L’école coranique où l’on égrène à longueur de journées des sourates et des versets, sans les comprendre 
et sans les relier à un contexte historique, est, de ce point de vue, la caricature de l’apprentissage 
mécanique. Sortir de cette méthode répétitive est en soi considéré comme un début explicite d’indiscipline, 
et parfois de vaine spéculation. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« L’une des caractéristiques actuelles de la pensée en islam est d’être univoque. Mais lorsqu’on dit 
« univoque », il faut entendre le mot au sens immédiat du terme et non pas de manière métaphorique ou 
distanciée.  Très distinctement, l’esprit musulman d’aujourd’hui répugne à se voir reprocher, même 
avec doigté,  l’absurdité logique de telle pensée anachronique ou fossile, surtout si elle a été codifiée 
par le Coran ou la sharia. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« Pour le croyant islamoïde, l’islam se situe au-dessus et en dehors de la critique humaine. Pour lui, la 
doxa ne peut être questionnée, ni dans sa généralité ni dans son détail, car cela mettrait en péril tout 
l’édifice de la croyance. Le comportement « islamoïde » consiste donc à rejeter en bloc toute innovation 
inconvenante, tout en donnant le change à quiconque s’avise de critiquer tel ou tel précepte islamique. À ce 
sujet borné, l’islam n’offre que des avantages : une religion divine, avec un prophète d’une sagesse à toute 
épreuve et une histoire arabo-islamique flamboyante. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« Pour les autorités religieuses, il ne peut pas y avoir de liberté en dehors du dogme lui-même, ce qui 
revient à dire qu’il n’y a pas de liberté du tout, hormis évidemment celle qui consiste à suivre la voie telle 
qu’elle a été tracée depuis des lustres. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« C’est pourquoi j’apporte du crédit à ceux qui soutiennent que les musulmans d’aujourd’hui n’ont qu’une 
aptitude limitée à l’autocritique. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« L’attitude du croyant musulman vis-à-vis du corpus coranique a toujours été empreinte d’exaltation et de 
respect, ce qui l’empêche d’affronter les nouvelles idées. » [L’islam expliqué par] 
« À l’étudiant qui s’engage dans les études religieuses, le talib, on demande surtout une capacité 
d’assimilation passive des textes et de la tradition, sans aucun recul. » [Manifeste pour un islam des 
lumières] 
« Celui qui analyse les difficultés que rencontrent aujourd’hui l’islam et les musulmans est frappé par la 
faiblesse de la pénétration de la pensée rationnelle dans la pensée religieuse. » [Manifeste pour un islam 
des lumières]  
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• Morale et amour 
« Seul Dieu (étant le Ghafur, « celui qui est enclin au pardon ») est en mesure de pardonner les fautes à 
celui qui, ayant péché, accepte de s’incliner et de revenir à la raison. Ce pardon est toutefois soumis au fait 
que le repentant écoute de nouveau avec ferveur et assiduité les enseignements de la tradition et se 
comporte avec l’humilité qui sied aux repentants. Le Coran développe l’idée de la « crainte de Dieu » à 
travers une centaine de versets. » [Dictionnaire encyclopédique du Coran] 
« Il est très probable que la dualité bien/mal a accompagné l’épopée humaine depuis le début. Le Coran 
n’entre pas dans de telles spéculations, mais la personnalité du bon croyant est très distincte – tout en 
étant parfaitement ciselée – de celle du mauvais croyant. » [Dictionnaire encyclopédique du Coran] 
« Article « Amitié avec les incrédules » : Tout lien avec un infidèle ou un incroyant est considéré 
comme une compassion pour ses idées, et parfois comme une adhésion pure et simple. Dieu défend aux 
croyants de se lier avec les infidèles. » [Dictionnaire encyclopédique du Coran] 

• La fatwa 
« Pour que l’islam trouve le chemin de la respectabilité et qu’il puisse devenir, comme par le passé, le 
garant de la promotion individuelle, il faudrait idéalement abolir tout simplement la notion de fatwa. » 
[Manifeste pour un islam des lumières] 
« Que l’imam puisse disposer d’un droit si exorbitant [la fatwa] montre tout simplement que l’État de 
droit n’existe pas et que le déni de justice peut en effet devenir la règle. (…) Les musulmans sont-ils en 
mesure aujourd’hui de passer immédiatement à l’étape supérieure, à savoir déclarer irrecevable toute 
plainte devant un tribunal qui vise à condamner un individu ayant offensé Dieu ou tout autre entité supra-
humaine ? » [Manifeste pour un islam des lumières]  

• Apostasie 
« L’apostasie est avérée à partir du moment où le philosophe sort de la logique coranique, ou prétend que 
le Coran est une création humaine, ce qui revient à nier l’existence de Dieu, à être déicide. » [Dictionnaire 
encyclopédique du Coran] 

• Savoir et pouvoir 
« Il faut savoir que le Coran est, en lui-même, un discours constitué sur Dieu et de Dieu sur l’homme. Cela 
explique la pauvreté relative de l’acte philosophique en islam, cantonné malgré lui à une histoire 
amplifiée des idées et à une spéculation molle sur les fins dernières. » [Dictionnaire encyclopédique du 
Coran] 
« Les religieux sont unanimes : le seul pouvoir possible en islam est celui qui se réclame de Dieu, étant 
donné qu’il est le créateur de toute chose. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« Je suis frappé par l’emprise phénoménale que les religieux ont sur la société, et plus particulièrement 
sur les couches sociales démunies. Du reste l’étau de fer dans lequel se trouve la société arabe, perse ou 
indonésienne, n’est pas prêt de se desserrer, car la corporation des religieux a compris depuis longtemps 
que l’élévation du niveau de vie et surtout l’acquisition de connaissances rationnelles – les deux fers de 
lance du progrès humain – sont deux des facteurs qui limitent son influence. » [Manifeste pour un islam 
des lumières] 
« Enfin, il est un aspect que l’on évoque pratiquement jamais : pour que la tolérance vis-à-vis d’autrui 
devienne une réalité, il faut que le musulman la cultive autant qu’il l’exige des autres. (…) Si les 
musulmans veulent que leur religion soit honorée et respectée en Occident (…), il faut qu’ils soient 
capables d’accepter dans les pays où l’islam est dominant une tolérance équivalente pour les autres 
religions. (…) Une mosquée en France, soit. Mais une église en Arabie Saoudite ? (…) Aller et venir sans 
difficulté aucune, soit, y compris au Vatican, mais pourquoi le territoire de l’Arabie serait-il strictement 
interdit aux non-musulmans ? (…) etc. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
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• La femme 
« La jurisprudence sur la femme, que ce soit la sharia ou les mentalités collectives, lui est extrêmement 
défavorable. Le but non avoué de toute cette armada de textes consiste à maintenir la femme dans une 
position inférieure à l’homme sous le prétexte que celui-ci subvient à ses besoins matériels. » [L’islam 
expliqué par] 
« Répudiation, polygamie, mariages forcés (et surtout mariages précoces à onze ou treize ans), rapts de 
jeunes filles, dénigrement des mères célibataires et assassinats perpétrés au nom de l’honneur, voilà 
quelques aspects – flagrants – de l’infériorité juridique de la femme musulmane par rapport à 
l’homme, une infériorité fondée – telle est la thèse fondamentaliste – sur le caractère ondoyant et limité de 
la nature féminine. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« L’une des raisons que prône les défenseurs de la polygamie est la différence d’inclination et d’étendue 
de la fonction sexuelle chez l’homme et chez la femme. (…)  [L’islam expliqué par] 
« Le phénomène qui touche au voilement des femmes dans la plupart des pays arabes sous influence 
wahhabite est spectaculaire. Le paradoxe fait ainsi que le voile est l’une des opportunités pour la femme 
de s’arroger des droits nouveaux (conduire la voiture, aller au travail), et qu’elle ne l’aurait guère défendu 
sans cela. Sans aller jusqu’à soutenir que le voile est la condition de l’émancipation des femmes dans ces 
pays-là, il est indéniable que sans ce fichu sur la tête, il est aujourd’hui inconcevable dans nombre de pays 
musulmans pour la femme de réclamer le moindre privilège. C’est l’une des explications, au-delà de la foi 
bien sûr, qui pousse des femmes musulmanes à se rapprocher du modèle social dominant, celui de la non-
mixité de fait et du marquage violent de séparation des sexes. » [L’islam expliqué par] 
« Autre phénomène préoccupant, certaines musulmanes européennes, elles-mêmes converties ou ayant 
épousé des musulmans très conservateurs, voilées de pied en cap, poussent le zèle et la bigoterie jusqu’à 
se grillager les yeux et se couvrir les mains de gants noirs. Ce symbolisme du noir est d’ailleurs abbasside, 
donc en grande partie chiite et non pas sunnite, ce qui souligne, outre l’origine géographique de l’idéologie 
en question, l’impossible distance des femmes voilées vis-à-vis de leurs propres pratiques. Une telle 
attitude les met au ban de la communauté nationale et les rend suspects aux yeux de la plupart des autres 
musulmans, à commencer par celles qui se refusent à un tel simulacre. D’ailleurs, aucun verset coranique 
ne préconise un tel vêtement et la Tradition est relativement muette quant au voile porté par les premières 
musulmanes. (…) Au fond, c’est la croyance de quelques tribus arriérées qui, en s’imposant aux villes, est 
devenue le vecteur d’une idéologie de séparation et de pureté préconisée par les mouvements intégristes. 
Dans ce cas de figure, l’ostentation leur suffit, car elle tient lieu de politique. » [L’islam expliqué par] 

• Le butin 
« Pour une religion qui se construisait à partir de maigres ressources, il était obligatoire que la question du 
butin et des acquis soit traitée dès le début. C’est exactement ce que fait le Coran en rappelant les éléments 
d’appréciation de ces gains, leur distribution et la liste des personnes prioritaires qui en bénéficient. » 
[Dictionnaire encyclopédique du Coran] 

• La communauté 
« Toute la difficulté de l’émergence du sujet en terre d’islam vient du fait que la communauté musulmane, 
hier libératrice, aujourd’hui contraignante, est le seul modèle qui ait jamais servi à penser la pluralité 
sociale. » [Manifeste pour un islam des lumières] 
« La proposition consistant à rappeler la prééminence de l’individu sur la communauté relève encore de 
l’utopie, car l’essence sociale de l’islam est communautaire. » [Manifeste pour un islam des lumières]  
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• Le blasphème 
« Le blasphème (tajdif) en islam est double : le fait d’associer un autre dieu à Allah et, coextensif, le fait 
d’alimenter une telle éventualité, soit par écrit, soit par oral. Dans le Coran, le mot « blasphème » est plus 
induit qu’employé explicitement. (…) Ceux qui blasphèment sont donc essentiellement ceux qui 
méconnaissent l’entité divine et ses attributs. (…) Plus tard, le blasphème s’est également étendu à 
l’entité prophétique, au sens où la moindre récusation de celle-ci rejaillit sur tout l’islam, et en particulier 
sur le Coran, la parole de Dieu, et sur Allah lui-même. » [Dictionnaire encyclopédique du Coran] 

• Le vin 
« L’interdiction du vin est pourtant ambiguë, car le Coran en fait un bien paradisiaque que seuls les bons 
croyants obtiennent dans l’au-delà. » [L’islam expliqué par]  

• Progrès et contribution au monde moderne 
« Trop longtemps demeurés sur le bas-côté de la route, les musulmans n’ont pas été – c’est le moins que 
l’on puisse dire – des acteurs du progrès technologique moderne. Le monde musulman contemporain 
n’a rien inventé qui puisse susciter l’admiration. (…) Dans l’évaluation générale réalisée par l’ONU sur le 
développement durable des nations, les pays du bloc arabo-musulman se présentent (avec quelques 
nuances) parmi les derniers du peloton des États qui investissent dans la formation et l’éducation. » 
[Manifeste pour un islam des lumières] 
« Dans beaucoup de cas, on constate que les strates populaires sont restées en dehors de toute idée de 
progrès, allant jusqu’à magnifier la vie du chamelier pour mieux se complaire dans une fausse 
promotion.  Elles n’ont tout simplement jamais connu le monde féroce du travail tel qu’on le voit 
aujourd’hui dans les usines du monde occidental. Que constate-t-on aujourd’hui ?  Que le travail est 
particulièrement dénigré, tandis que la division économique de cette activité est demeurée presqu’en 
l’état depuis plusieurs siècles, et cela dans la plupart des pays de la ceinture sud de l’islam. Le maître 
ordonne à son contremaître d’exécuter une tâche que celui-ci délègue à son second, lequel l’exige du petit 
personnel, souvent étranger, qui l’effectue sans barguigner, car il risque de se voir congédier sans 
compensation particulière. » [Manifeste pour un islam des lumières]  
 


